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Les autoroutes de l'archeologie: des petits sondages
aux grands travaux
Denis Weidmann

Stand der Bauarbeiten, Ende 1996
Etat des travaux de construction, fin 1996
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Le reseau des routes nationales
suisses: 1856 km, dont pres de
1600 km ont ete realises entre
1959 et 1996. Document OFROU,
Berne.
Das Nationalstrassennetz von
insgesamt 1856 km Länge, von
denen gegen 1600 km in den
Jahren 1959 bis 1996 realisiert
werden konnten.
La rete autostradale svizzera:
1856 km di tracciato, di cui quasi
1600 km realizzati tra il 1959 e il
1996.

Une täche nationale aux bons
soins des cantons

L'origine de l'entreprise

La recherche archeologique et la protection

des sites sont traditionnellement - et
constitutionnellement - I'affaire des
cantons. En regle generale, les responsables
regionaux que sont les archeologues
cantonaux ont pour täche d'organiser les
interventions jugees indispensables, ren-
dues necessaires par les constructions ou
par les travaux d'amönagement du territoire.

L'ampleur, les methodes et le niveau
scientifique des fouilles dependent egalement

des Standards et moyens cantonaux,
qui etaient fort inegaux au debut des
annees soixante.
Le projet de construction presente alors
pour le reseau des routes nationales impli-
quait des travaux d'une ampleur sans
precedent dans le pays, par dessus les
frontieres cantonales (fig. 1). II faisait craindre
des destructions importantes pour le
patrimoine archeologique. La plupart des
cantons concernes par les premieres realisa-
tions ne disposaient pas de service
archeologique apte ä organiser les prospections

et les fouilles. Aucun d'entre eux
n'etait dote de budgets permettant des
recherches de grande ampleur.

Conscients de cette Situation, et pressen-
tant les problemes ä venir, un groupe d'ar-
cheologues1, conseille par des juristes avi-
ses, proposa au nom de la SSP une
Organisation novatrice, en mettant les fouilles ä
la Charge du maitre de l'ouvrage federal.
Les principes retenus alors regissent
encore aujourd'hui l'exöcution des fouilles re-
quises par la construction des autoroutes,
comme par leurs travaux annexes.
Bien avant la loi federale de 1966 qui defi-
nira les devoirs de la Confederation dans
l'accomplissement de ses täches2 - la

construction des autoroutes est une affaire

nationale -, c'est un arrete du Conseil
Federal, dato du 13 mars 1961, qui a fixe
le regime des interventions archeologiques:

- Les fouilles archeologiques ä effectuer
sur le trace des autoroutes fönt partie
des frais de construction du trongon
correspondant. Les montants sont pris
en charge par la Confederation, avec
une modeste participation des cantons,
selon leur capacite financiere.

- La conservation des trouvailles reste ä la

charge des cantons oü on les decouvre
et qui en deviennent proprietaires, selon
l'art. 724 du Code civil suisse. De meme,

la publication des resultats acquis
leur incombe.

Les cantons gardent ainsi toutes leurs

competences pour le traitement de leur
patrimoine touche par les autoroutes. Lors
des procedures d'approbation des traces,
ils peuvent se determiner sur la protection
de sites archeologiques particulierement
importants, en adaptant le trace ou les

ouvrages, de maniere ä les menager quand
cela est possible (fig. 2). II leur incombe en
outre de localiser les sites inconnus par
des prospections adequates3, de definir
les fouilles necessaires et leur coüt. Enfin,
ils ont ä organiser et ä contröler les
recherches requises.

Le röle de la SSP

Si le probleme du financement etait dans
son principe resolu, nous avons vu que les

cantons en 1960 etaient tres inegalement
aptes ä organiser des interventions tres
importantes. Les partenaires ont des lors res-
senti la necessite d'une instance indepen-
dante, pouvant evaluer des situations
archeologiques et suppleer aux organisations
cantonales deficientes ou inexistantes.
Le Comite de la SSP proposa donc de
creer un Service archeologique des routes
nationales, place sous son contröle
scientifique, mais fonctionnant gräce aux
moyens mis ä disposition par l'Office fede-
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fig. 2
Les traces de la route nationale A9
et de la route cantonale ont ete
fixes de maniere ä menager le
site de la villa romaine d'Orbe-
Bosceaz. Photo MHAVD.
Die Strassenführungen der A9 und
der kantonalen Strasse wurden so
gelegt, dass die römische Villa von
Orbe-Bosceaz VD nicht tangiert
wurde.
/ tracciati dell'autostrada A9 e
della strada cantonale sono stati
progettati rispettando il sito della
villa romana di Orbe-Bosceaz.
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fig. 3
Degagement d'un depöt
d'amphores dans le site de Lausanne-
Vidy (A1), sous la direction de
H. Bögli, du Service archeologique
des routes nationales, 1960-1961.
Archives AZN.
Freilegen eines Amphoren-Depots
in Lausanne-Vidy anlässlich des
Baus der A1.
Scavo di un deposito di anfore nel
sito di Losanna-Vidy (autostrada
AI).

ral des routes, du Departement federal de
l'interieur. Le service avait pour täche ä

l'origine de veiller ä la bonne application de
l'arretö de 1961, en coordonnant les
activites des diverses instances cantonales et
föderales concernees par les fouilles. II

devait lui-meme engager les interventions
necessaires, quand il n'y avait pas de service

archeologique cantonal (fig. 3). L'organe
de contröle du service est la Commission
archeologique des routes nationales, oü

siegent les partenaires intöresses (Office
federal des routes, SSPA, archeologues
cantonaux concernes)4. Le service fut cree
en 1960 et anime par les archeologues
Hans Bögli, puis Auguste Brückner. II est
aujourd'hui rattache directement au secretariat

general de la SSPA, en la personne
de son secretaire general.

La Situation actuelle

Entre les annees soixante et quatre-vingt,
de nombreux Services archeologiques
cantonaux se sont constitues et profes-
sionnalises, prenant en Charge eux-
memes l'organisation des interventions
dans leur territoire, qu'il s'agisse des
fouilles du domaine cantonal ou des
autoroutes. En Romandie notamment, cette
evolution a ete relativement tardive.

Dans les cantons de Fribourg, Neuchätel
et du Jura principalement, les investigations

liees ä la construction des routes
nationales representent une part tres importante,

si ce n'est meme l'essentiel de
Factivite des Services archeologiques.
Le service et la commission crees en 1960
sous l'egide de la SSP poursuivent leur
activite liee aux autoroutes, dans des täches
de coordination et d'information des
partenaires, visant notamment ä la diffusion
des resultats des recherches conduites
dans l'ensemble du pays, et ceci jusqu'ä la

fin de la realisation du reseau national, soit

vers 2010.

Considerations pour un bilan

Nos predecesseurs ont decouvert la
methode »helvetiquement correcte« pour
realiser une recherche archeologique de
dimension nationale en confiant les moyens
necessaires aux instances regionales. Ils

ont ainsi evite la creation d'un service cen-
tralise, dont la mise en oeuvre etait fort peu
concevable.
II est bien entendu impossible de donner
ici un bilan nuance des centaines d'inter-
ventions et de recherches effectuees tout
au long des quelque 1600 kilometres de

chantiers, au cours des 37 dernieres an¬

nees5. Le coüt total comptabilise par l'Office

federal des routes (160 millions ä fin

1996, montant non indexe) donne une
idee de l'importance de cette immense
entreprise, qui a mobilise deux generations
d'archeologues suisses, assistes de tres
nombreux collaborateurs et collegues
etrangers.
Ces chiffres impressionnants sont relativi-

ses quand on les rapporte au coüt total de
la construction: le sacrifice »scientifique-
ment contröle« des sites archeologiques
sur les traces n'aura coüte que le 3,5 pour
mille des autoroutes elles-memes.
Cet ordre de grandeur se retrouve dans
d'autres interventions analogues faites ä

l'etranger, dont les chiffres sont connus.
Cela indique que les archeologues
suisses, dans leur ensemble, ne fönt pas
une archeologie luxueuse dans de telles
circonstances.
Le benefice scientifique des recherches
est considerable. Bien que le »menu« des

archeologues leur ait ete impose par des

traces qu'ils n'ont pas choisi, l'apport des

connaissances nouvelles a bouleverse
maints domaines de l'archeologie suisse,
En prehistoire et en protohistoire (pres de
la moitie des interventions), c'est la

connaissance des sites d'habitat terrestre
et en milieu humide qui a particulierement
progressö (fig. 4-6). L'occupation du terri- 81
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fig. 4
La fouille A5 ä Douanne (BE)
dans une importante Station
littorale neolithique (1974-1976)
etait la premiere grande
Intervention archeologique
pluridisciplinaire. Photo Service
archeologique, Berne.
Forschungen auf dem Trassee der
A5 bei Twann BE. Die Ausgrabung
dieser neolithischen Seeufersiedlung

(1974-1976) war das
erste grosse interdisziplinäre
Unternehmen im Bereich der
Archäologie.
Lo scavo degli anni 1974-1976
dell'importante stazione litorale
neolitica di Twann (BE), sui
tracciato della A5, fu il primo
intervento archeologico interdis-
ciplinare svolto su grande scala.

fig. 5
Les immenses surfaces ouvertes
pour les autoroutes ont revele
la densite et la diversite de
l'occupation du territoire au
cours de la prehistoire. Fouilles
des habitats neolithiques
(Campaniforme) et de l'äge du
Fer ä I'Alle-Noir Bois (AI6, JU)
en 1991. Photo F. Schifferdecker.
Die riesigen Flächen, welche zum
Bau der Nationalstrassen geöffnet
werden mussten, zeigen deutlich
die Vielfältigkeit und Dichte der
Besiedlung in prähistorischer Zeit.
Le immense superfici messe in
luce nei cantieri autostradali hanno
rivelato la densitä e la diversite di
occupazione del territorio nel
corso della Preistoria.
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toire aux differentes epoques peut etre do-
renavant mieux decrite. La Chronologie,
gräce aux innombrables datations obtenues,

augmente sans cesse en precision.
L'epoque gallo-romaine a ete l'objet de
pres du tiers des investigations. Lä egalement,

les fouilles ont amene leurs mois-
sons de resultats spectaculaires, alors que
les sites principaux n'ont ete qu'effleures
par les traces (fig. 7).

Enfin, l'archeologie du Moyen Age a eile
aussi beneficiö des routes nationales, rö-
velant dans les campagnes actuelles les
Premiers villages merovingiens et ale-
manes connus en Suisse, des installations
siderurgiques, des routes, des necropoles
inconnues...

Les fouilles des routes nationales ont
influence considerablement l'evolution de la

pratique archeologique dans notre pays.
La pression des delais, la necessite d'ex-
plorer de vastes surfaces, l'abondance
des recoltes d'objets de toute nature ont
contraint les archeologues suisses ä mo-
derniser et ä rationaliser tres rapidement
leurs methodes de travail. Les moyens fi-
nanciers mis ä disposition ont egalement
joue un grand röle dans le developpement
rapide des equipements, des techniques
et des collaborations interdisciplinaires,
corollaires Obligos d'une professionnalisa-
tion aujourd'hui aboutie.
Par son ampleur sans precedent, le

Programme de ces fouilles nationales requiert
un engagement considerable de la part
des archeologues suisses.
II faut rappeler ici le röle des archeologues
etrangers, notamment frangais et alle-
mands, venus nombreux pour suppleer au

manque d'archeologues et de techniciens
de fouilles suffisamment experimentes en
Suisse. Ils ont apporte et apportent encore

une contribution essentielle ä la reussite
des interventions,
Ce bilan est donc largement positif pour les
travaux de terrain. Certes, plusieurs
trongons d'autoroutes n'ont ete ni prospectes
ni fouilles, faute de volonte ou de savoir-faire

de la part des archeologues respon-
sables; ce fut le cas de la RN1 Lausanne-
Geneve en 1960-62, par exemple. Dans
d'autres secteurs et epoques, les interventions

ont ete au contraire jugees exces-
sives, trop systematiques et onereuses.
Ces attitudes disparates illustrent ä la fois
les avantages et les inconvenients du
Systeme föderaliste, favorable pour la gestion
de l'archeologie territoriale, mais deficient
pour la coherence scientifique des diffe-
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fig. 6
Le decapage de vastes surfaces
de cailloutis est une constante des
fouilles en milieu terrestre, et la
seule methode pour mettre en
evidence les vestiges d'occupations.
Site de l'äge du Fer dans la Broye
fribourgeoise, trace A1 en 1997.
Photo Service archeologique
cantonal, Fribourg.
Um Siedlungsspuren überhaupt
feststellen zu können, müssen
grosse Flächen freigelegt werden.
Hier eine 1997 erforschte
eisenzeitliche Siedlung auf dem Trassee
der A1 im kanton Freiburg.
Lo sterro di vaste superfici di
ciottoli e una costante degli scavi
in terreni asciutti e l'unico metodo
per rilevare i resti dell'antica
occupazione. Sito dell'etä del
Ferro nella Broye friborghese,
sui tracciato della A1, esplorato
nel 1997.

fig. 7
Les autoroutes recoupent
souvent les voies antiques et
leurs annexes: griffon et nereide:
decor du mausolee sud
d'Avenches-en Chaplix. Vers 40
apres J.-C. Photo Fibbi-Aeppli.
Oft stossen die Nationalstrassen
auf ältere Wege. Hier trifft die A1
bei Avenches-En Chaplix auf einen
römischen Gräberbezirk entlang
einer Ausfallstrasse Aventicums.
1987-1995 konnten zwei Mauso¬

leen ausgegraben werden.
Meeresgreif und Nereide bilden
den Skulpturenschmuck des
südlichen Grabmonumentes,
das um 40 n. Chr. datiert wird
(Länge 147 cm).
Le autostrade intersecano non di
rado le antiche strade e le strutture
ad esse annesse: Grifone e
nereide: rilievo del mausoleo
sud di Avenches-En Chaplix
(ca. 40 d.C).

rentes investigations. Les resultats se
marquent dans la qualite et le nombre des
publications scientifiques que ces travaux
doivent imperativement produire, pour
rendre compte des efforts et des moyens
investis.
Une fois passes les succes mediatiques,
l'engouement populaire, voire l'interet
politique que peuvent susciter les fouilles liees

aux grands travaux, c'est dans la difficile
elaboration des resultats et dans la redaction

des rapports publiables et des etudes

que l'on constate le plus d'öchecs et
d'atermoiements. Les fouilles d'autoroutes
beneficient pourtant de financements
exceptionnellement favorables, pour garantir
de bonnes conditions de travail aux res-
ponsables, charges de preparer les
publications. Ces problemes trouvent souvent
leur origine dans l'organisation meme des
investigations et ils sont malheureusement
une constante des Operations de grande
envergure, oü l'abondance des donnees
et du materiel depasse trop souvent les

capacites des chercheurs, en depit des

progres de l'informatisation.

Le programme de fouilles des autoroutes
se sera etendu sur cinquante annees au
moins quand il s'achevera (et le sera-t-il
effectivement Ses initiateurs inspires
n'imaginaient sans doute pas l'ampleur
qu'allait prendre l'entreprise, ni ce qu'elle
allait apporter ä l'archeologie suisse et eu-

ropeenne. Elle constitue depuis longtemps
un modele fort envie ä l'extörieur, mais qui
ne semble pas etre reproductible. Pour les

archeologues de nombreux cantons
suisses, l'ouvrage est encore sur le metier,
et ils doivent dejä s'attaquer ä d'autres
exercices sur le meme theme, notamment
pour les chemins de fer (fig. 8). II leur
appartient de tirer parti de la precieuse
experience acquise dans le domaine des

grands travaux et d'en faire toujours mieux
beneficier l'archeologie.

II s'agissait des Prof. H.-G. Bandi, R. Laur-
Belart, M.-R. Sauter, E. Vogt, et du Dr F.

Endtner, juriste ä I'Office föderal des routes.
Si les fouilles archeologiques etaient reglees
par des bis cantonales, les art. 702 et 724 du
Code civil suisse etaient les seuls textes
nationaux traitant de l'archeologie (antiquites).

Ils avaient essentiellement pour effet d'en
conferer la competence aux cantons. La
repartition des täches en la matiere a ete preci-
see par l'art. 24 sexies de la Constitution
föderale et par la loi federale du 1er juillet 1966
sur la protection de la nature et du paysage
(LPN). La Confederation n'intervient dans ce
domaine que dans le cadre de l'execution de
ses täches (constructions föderales,
autoroutes, chemins de fer, etc..) ou par voie
subsidiaire, pour soutenir les efforts des
cantons.

Pour quelques exemples, voir D. Weidmann
et C. May Castella, Autoroutes vaudoises et
prospection: developpement historique et
methodologie. AS 17, 1994, 18-24.
L'Office föderal des routes veille en permanence

au bon deroulement du Processus, en
accordant aux cantons les credits requis
pour les recherches. II delegue ses representants

aupres des commissions archeologiques

locales ainsi qu'ä la commission de
surveillance. Apres F. Endtner, membre
d'honneur SSPA, c'est aujourd'hui M. A.
Gantenbein, ingenieur, qui assure cette
indispensable fonction de coordination. Enfin, au
niveau regional, les archeologues cantonaux
collaborent en permanence, des le debut de
leur travaux, avec leur collegues ingönieurs,
techniciens et administratifs des Services
routiers constructeurs.
Pour le bilan des fouilles effectuees sur les
routes nationales, voir les rapports du Service

archeologique des routes nationales: 83
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fig
Les grandes interventions de
sauvetages programmees ne
concernent pas que les
autoroutes: la construction de la
nouvelle voie ferree Rail 2000 ä
Concise (VD) necessite la fouille
d'une grande partie d'un site
littoral Neolithique-Bronze ancien.
Photo MHAVD.
Die programmierten
Grossgrabungen betreffen nicht nur
die Autobahnen, auch beim Bau
der »Bahn 2000« wird ähnlich
verfahren. In Concise VD muss
deswegen eine grosse Seeufersiedlung

(Neolithikum-Frühbronzezeit)
ausgegraben werden.

/ grandi interventi di salvataggio
programmati non sono causati
unicamente dalla costruzione delle
autostrade: i cantieri del progetto
Ferrovia 2000 hanno reso
necessario a Concise (VD) lo
scavo di una grande porzione di
un sito litorale, risalente al Neolitico
e all'etä del Bronzo antico.
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- 20 Jahre. Archäologie und Nationalstras-
senbau (20 ans. Archeologie et routes
nationales). Ein Rechenschaftsbericht der
archäologischen Zentralstelle für Nationalstrassen-
bau.
- En bref: une longue histoire. 1500 km d'au-
toroutes et 50000 ans d'histoire. Rapport
interne du service archeologique pour la
construction des routes nationales. SSPA
(Bäle s.d.).

Nationalstrassenbau und
Archäologie - Von der Sondierung
zur Grossgrabung

Bis etwa ins Jahr 2010 wird, nach etwa 50
Jahren Dauer, der Bau von Nationalstrassen

in der Schweiz abgeschlossen sein.
Ein Bundesratsbeschluss vom 13. März
1961 hat es in dieser Zeit ermöglicht, die
sich durch den Bau von Autobahnen
ergebenden archäologischen Ausgrabungen
auf innovative und exemplarische Art und
Weise durchführen zu können: Die Kosten
der Ausgrabungen werden vom
Nationalstrassenbau, d.h. vom Bund, übernommen.

Die Kantone hingegen sind für die
daraus folgenden Forschungsarbeiten und
Publikationen verantwortlich.
Diese einfache Aufteilung von Aufgaben
und Kompetenzen hat eine in der Schweiz
noch nie dagewesene Fülle von Ausgrabungen

ermöglicht. Es gibt keinen Bereich
und keine Epoche in der Ur- und
Frühgeschichte in der Schweiz, die nicht von den
Autobahnausgrabungen profitiert hätten.
Es wird aber noch Jahre dauern, um diese
Fülle von neuen Daten zu verarbeiten und
zu publizieren.
Die Schweizerische Gesellschaft für Ur-
und Frühgeschichte, in den 60iger Jahren
die einzige gesamtschweizerische Institution,

welche die Interessen der Archäologie
zu wahren imstande war, spielte damals eine

entscheidende Rolle in der Vorbereitung

und Durchführung dieses Unternehmens.

Autostrade e archeologia
sondaggi e grandi lavori

Piccoli

La costruzione delle autostrade svizzere
sarä portata a compimento verso l'anno
2010, a circa cinquant'anni dal suo inizio.
La questione degli scavi archeologici, che
si poneva durante i lavori, fu risolta in ma-
niera esemplare con il decreto federale del
13 marzo 1961. Si decise che i costi degli
scavi sarebbero stati finanziati dalla
Confederazione, mentre lo svolgimento dei
sondaggi ed il lavoro di ricerca archeologica
sarebbero stati a carico dei cantoni.
Grazie a questa chiara ripartizione dei
compiti si sono potuti realizzare nel nostro
paese importanti progetti di scavo con
un'efficacia senza precedenti. Gli scavi au-
tostradali hanno favorito lo sviluppo delle
attivitä archeologiche e la conoscenza della

preistoria svizzera. Tuttavia saranno ne-
cessari ancora diversi anni di lavoro per l'e-
laborazione quindi la pubblicazione dei dati

acquisiti.
La Societä svizzera di preistoria, che nel
1960 era l'unico ente rappresentativo svizzero

degli interessi legati all'archeologia,
ha svolto un ruolo decisivo nella preparazione

e nell'attuazione di questa iniziativa.
E.F
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